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 Pages 290-291 – Point de passage 

Le 11 septembre 2001 

Le 11 septembre 2001, quatre avions de ligne sont détournés et percutent les tours du 

World Trade Center à New York et le Pentagone à Washington, faisant près de 3 000 

morts. Ces attentats, revendiqués par l’organisation terroriste islamiste Al-Qaïda 

d’Oussama ben Laden, révèlent la vulnérabilité des États-Unis mais aussi les progrès 

d’une menace terroriste mondialisée ainsi que l’échec des États-Unis comme de la 

communauté internationale, qui avaient cru à un ordre de paix après la fin de la guerre 

froide. Nouveau type de menace, le terrorisme international est symptomatique d’un 

système mondialisé dans lequel apparaît aussi un nouveau type de guerre.  

L’attaque du 11 septembre provoque une rupture dans la politique étrangère américaine. 

Les États-Unis, en guerre contre le terrorisme, s’engagent dans des conflits armés contre 

les États supposés soutenir le terrorisme : en 2001 en Afghanistan avec l’accord de 

l’ONU, en 2003 en Irak sans l’accord de l’ONU et sans celui de certains de leurs alliés. 

Ils abandonnent donc la position qui était la leur depuis la fin de la guerre froide, celle 

d’une puissance assumée dans le respect du multilatéralisme.  

Cet unilatéralisme américain qui ne tient plus compte de la communauté internationale 

incarnée par l’ONU devient alors lui-même facteur de désordre. Le régime de dictature 

de Saddam Hussein en Irak est renversé par l’intervention américaine mais le pays ne 

connait ensuite ni la paix ni le retour à la démocratie. L’ONU, incapable de s’opposer à la 

première puissance mondiale, s’en trouve alors affaiblie et l’image des États-Unis, 
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détériorée. Par ailleurs, le terrorisme international demeure, malgré les guerres menées 

par les États-Unis au début des années 2000, une menace pour la paix mondiale et la 

sécurité des États. La mise en place d’un ordre mondial pacifique et régulé paraît 

désormais impossible. 


